
UNE CENTRALE ÉLECTRIQUE CHEZ SOI

Alors que des expériences synergétiques sont réalisées dans plusieurs 
laboratoires, un autre inventeur, Michel Meyer, est venu nous apporter un 
générateur d'énergie d'un principe différent mais tout aussi intéressant. Voici donc 
en chantier deux outils qui pourraient apporter une révolution scientifique 
immense : l'indépendance énergétique. ,

Cela fait maintenant plus de 50 ans que les physiciens ont découvert la loi d'équivalence entre la matière 
et l'énergie : une longue marche faite de travaux ardus et de chercheurs brillants pour aboutir à la 
célèbre équation d'Albert Einstein. De ce jour, on. connut qu'il est possible de tirer des milliers de kWh à 
partir de n'importe quel caillou. et les travaux pratiques commencèrent, 11 fallut la guerre pour leur 
donner te bel essor qui menait à libérer d'un seul coup l'énergie d'un bout d'uranium : la bombe A prouva 
à l'évidence la justesse de l'équation W = mc2. Après la première bombe vint la seconde, puis la 
troisième et la suite en un vaste déploiement d'explosions. La civilisation n'y gagna pas beaucoup.
Car pour lui être profitable, l'énergie aurait dû être tirée lentement de la matière. Mais, apparemment, les 
chercheurs ne savaient guère laire que des pétards et il fallut des années bien longues pour mettre tout 
doucement au point des centrales nucléaires très grandes, très lourdes, très coûteuses et très 
dangereuses. Et puisque la recherche officielle reste confinée aux bombes et aux centrales, il fallait bien 
que quelques individus poursuivent de leur côté les travaux capables de mener au générateur individuel. 
Il y eut bien des échecs, bien des enthousiasmes subitement douchés ; ici même nous recevons 
régulièrement des théories à priori séduisantes, mais qui s'avèrent contradictoires après examen. Celles 
qui ne le sont pas sont très rares : jusqu'ici» seule la synergétique
du Pr. Vallée entre dans ce cas. Nous recevons aussi des descriptions de montage, des processus 
d'expérience ; la plupart du temps on peut déceler l'erreur dès le dessin.
Cela pour dire que nous ne présentons ici que les hypothèses cohérentes qui nous sont apportées, ou 
les expériences directement reproductibles. Et c'est une expérience de genre que nous allons rapporter 
aujourd'hui, laquelle est à la fois étonnante, et facile à reproduire par tout ingénieur disposant d'un 
certain matériel électrique. Elle est l'œuvre d'un jeune alsacien, Michel Meyer, étudiant en sciences dont 
les recherches sont orientées actuellement vers la théorie des champs électriques. Dans ses travaux, il 
s'appuie d'ailleurs sur les résultats de la mécanique ondulatoire et de 1» mécanique quantique.
L'idée de base est assez simple et repose sur la conception actuelle du courant électrique : celui-ci n'est 
en fait qu'un transfert d'électrons qui passent d'un atome à l'autre sous l'action d'un champ électrique. 
D'une manière encore plus générale, tout mouvement de charges est un courant ; dans les métaux, le 
cas est celui des courants de conduction où un mouvement de charges négatives, les électrons, est 
déclenché par la présence d'un champ. Mais, dés qu'il y a déplacement de particules chargées, il y a 
courant électrique. Comme la matière est faite d'atomes, eux-mêmes constitués d'un noyau positif 
entouré d'électrons négatifs, elle constitue un immense réservoir de charges.
Tout le problème consiste à les mettre en mouvement car, en principe, les électrons sont en équilibre 
autour du noyau et il faut un apport d'énergie pour les envoyer se promener en grand nombre et dans le 
même sens. Cet apport d'énergie peut être la variation d'un champ magnétique — processus mis en 
œuvre dans les alternateurs, les dynamos, les transformateurs, etc. — une réaction chimique — piles et 
accumulateurs — un rayon lumineux — cellules photo-électriques — et ainsi de suite. Mais cette énergie 
est toujours apportée de l'extérieur, ce qui est peu naturel si l'on considère que la matière renferme une 
énergie considérable.
Le générateur le plus intéressant n´est donc ni la dynamo, ni la cellule photo-électrique, ni la pile, même 



si elle est atomique, mais l'engin qui sauvait tirer directement sous forme électrique l'énergie contenue 
dans un métal. C'est là qu'intervient le schéma atomique de la mécanique ondulatoire, schéma mis à 
contribution par Michel Meyer. Le dessin habituel un peu simpliste fait de ĺatome un petit système 
planétaire, avec un gros noyau central et des électrons sur des orbites bien précises.
Les   conceptions   actuelles   de   la   physique s'écartent sensiblement de cette belle simplicité en 
devenant plus statistiques que déterministes. On ne parle plus d'orbite pour les électrons, mais 
d'orbitale,   zone   sphérique  entourant   le noyau où il est seulement probable de trouver l'électron en 
un point déterminé. L'atome tout entier est d'ailleurs considéré comme un système oscillant, toute 
particule étant liée à une onde et réciproquement. Nous ne pouvons aller plus loin ici. une description 
plus précise réclamant des   connaissances   de   mécanique   ondulatoire et de mécanique quantique 
d'un niveau élevé. Nous retiendrons seulement, pour comprendre l'invention de Meyer, que tout atome 
est un système oscillant dont la fréquence peut  être connue avec précision. L'idée de base du 
générateur électrique repose sur l'utilisation d'une fréquence de résonance faisant,  par altération du 
champ de liaison électron-noyau, diverger l'orbitale désirée. Par diverger, il faut entendre que le rayon 
de cette orbite tend à croître indéfiniment, ce qui revient à dire que l'électron quitte  le novau.  Pourquoi 
une   fréquence  de résonance ? Parce qu'il est connu depuis fort longtemps qu'en apportant à un 
système oscillant une énergie ondulant au même rythme, on amplifie ce mouvement aussi loin qu'on 
veut, et en général jusqu'à la rupture. Le cas est resté célèbre du pont qui s'est effondré parce que des 
soldats l'avaient traversé au pas cadencé. Tout comme un verre de cristal se brise au moment où le 
ténor lance son ut de poitrine.
Ainsi, tout système vibrant peut être mis en oscillation forcée jusqu'à la rupture : il suffit de lui apporter 
un peu d'énergie sur sa propre fréquence. Puisque l'atome est un système oscillant, on conçoit qu'il soit 
possible de décrocher l'électron par résonance. La difficulté venait des fréquences extrêmement élevées 
qui sont associées
nux électrons : elles se comptent en milliards d'oscillations par seconde, ce qui est très largement 
supérieur à ce que l'on sait produire. Heureusement, le phénomène de résonance prend naissance non 
seulement avec la fréquence propre de l'oscillateur, mais avec toute fréquence qui en est multiple ou 
sous-multiple entier. Autrement dit, si un diapason standard donne le la  à 440 périodes par seconde, on 
le met en résonance à la fréquence 440 Hz, et aussi bien à 880 qu'à 220 ou 110 — ce qu'on appelle les 
harmoniques d'une fréquence fondamentale.
Pour l'atome, la fréquence issue des équations quantiques et ondulatoires est donnée par 1 expression
oit or est le rayon de l'orbitale choisie, mo la masse de l'électron, c la vitesse de la lumière, ε0 la 
permittivité du vide, e la charge de l'électron et h la constante de Planck. En prenant le cuivre comme 
métal et son orbitale de conduction pour ro, on trouve une harmonique commode pour la fréquence de 
résonance à 172 753,867 Hz. En pratique, elle est appliquée à une bobine pour donner un champ 
magnétique de même fréquence. Le métal choisi, le cuivre en l'occurrence, est plongé dans ce champ 
d'induction alternatif et, par résonance, les atomes de métal sont transformés en émetteurs d'électrons.
Il y a donc création d'un courant, ce qui à première vue n'a rien de très original. Ce qui est plus 
intéressant,  c'est que le courant produit dans le cuivre est très supérieur au courant nécessaire pour 
entretenir la fréquence de résonance. Dans les meilleures conditions de montage, M. Meyer est arrivé à 
un facteur multiplicatif de 30 à 40 : pour 1 W de puissance consommée à entretenir la fréquence, il 
récoltait à la sortie de 30 à 40 W directement utilisables. En vertu du principe de conservation de 
l'énergie, il en résulte que le système se comporte comme un convertisseur qui puise son énergie au 
sein même de la matière ; l'énergie de liaison noyau-électron est convertie en courant électrique. C'est 
donc bien un générateur de puissance autonome.
Sous ses deux aspects, théorique et pratique, l'appareil mis au point par Meyer n'offre pas de difficultés 
majeures. Pour la technologie, des oscillateurs capables d'atteindre les centaines de kHz existent. Ceux 
qui ont servi aux premières expériences ont d'ailleurs été montés par l'inventeur lui-même selon la 
schéma habituel des circuits oscillants : les composants, selfs, capacités, transistors, se trouvent dans Ie 
commerce. L'inconvénient de ces circuits réside plutôt dans leur manque de stabilité de la fréquence. Or, 
il faut être très exactement à l'harmonique voulue, ce qui représente neuf chiffres significatifs exacts ; 
c'est une précision considérable. L'alimentation ne présente, elle, aucun problème : de 6 à 15 V avec 
quelques dixièmes d'ampères ; c'est la puissance de quelques piles

rondes ordinaires. Quant au courant débité, il est fonction de la résistance du circuit d'utilisation : si cette 
résistance , diminue, lampérage augmente alors que la tension reste à peu près constante. Des 
premiers essais, il résulte que la limite dans cette voie reste réchauffement du métal servant de 
générateur.



Pour ce qui est de la question théorique, nous ne pouvons que laisser aux spécialistes le soin dc 
débattre avec M Meyer la validité des hypothèses avances. Notons toutefois que celles-ci découlent des 
équations les plus sûres de la mécanique ondulatoire ou quanti que et ne remettent pas en cause les 
considérations actuelles de la physique; Par rapport à l'énergie intrinsèque du noyau atomique; le 
rendement de l'appareil est de 10-7, soit 0,00001%. C'est peu, sans doute, mats l'énergie renfermée 
dans un seul gramme de matière est si colossale que le très faible rendement correspond encore  nos 
besoins d'énergie au niveau individuel-
II existe d'ailleurs des limites propres à ce dispositif ; des limites de stabilité nucléaire, d'abord, car on ne 
peut pomper toute l'énergie d'un noyau sans le détruire, ou du moins en compromettre gravement 
rééquilibre interne. Ensuite des limites d'ordre pratique, un 'généra-
teur de ce type étant borné par son échauffement interne, lié à la circulation des électrons, engendrée 
par k débit dans le récepteur.
La réalisation pratique du générateur va donc nécessiter un oscillateur, une bobine et un métal. Le 
problème le plus difficile est celui de l'oscilateur car il réclame une grande stabilité. L'idéal est d'utiliser 
un oscillateur à quartz, mais il s'agit d'un matériel beaucoup plus coûteux que les; circuits oscillants 
qu'un peut monter soi-même. Il a par contre l'avantage d'être beaucoup plus stable dans le temps. La 
bobine ne pose aucun problème, sa self-inductance étant de l'ordre du millihenry (0.4 mH pour le 
montage que nous avons vu fonctionner). Le métal doit être aussi-pur que possible, sans pour autant 
aller cher-.; cher la haute pureté chimique pour les premiers essais. M. Meyer avait choisi le cuivre, mais 
en principe le fonctionnement serait le même avec du fer, ou de l'aluminium. Le circuit récepteur, enfin, 
peut être constitué par une simple résistance passive pour faire les mesures, ou par tout appareil 
consommateur de courant.
Le générateur le plus perfectionné serait auto entretenu, c'est-à-dire qu'une partie du courant obtenu 
serait retourné à l'entrée pour assurer la marche de l'oscillateur; dans l'état actuel des
expériences, l'alimentation est stabilisée à 12 V et 0,1 A soit à peu près 1 W. Mais le plus important pour 
la réussite de l'expérience reste la valeur précise de la fréquence, ce qui nécessite un matériel de 
mesure et de contrôle de haute qualité : oscilloscope, fréquencemètre et multimètre. L'ensemble coûte 
des milliers de francs.
Mais il s'agit d'un appareil que nous avons vu fonctionner et, à moins d'admettre une surprenante erreur 
de montage ou de conception, le résultat affiché prouve qu'il s'agit bien d'un appareil entièrement 
nouveau. L'entrée, nous l'avons dit, était faite en continu 12 V pour un dixième d'ampère. A la sortie, le 
multimètre indiquait 20 V et 0,36 A soit 7,2 W pour 3,2 W à l'entrée. La puissance de sortie était donc 6 
fois celle d'entrée ; l'inventeur nous a dit avoir obtenu, après polarisation du conducteur de cuivre, 45 V 
et 1 A, donc 45 W. Le facteur de multiplication atteint là 37.
Il n'a pas été possible de retrouver une valeur aussi élevée lorsque nous sommes venus, la fréquence 
n'ayant pu être stabilisée avec assez de précision. Nous n'avons toutefois pas de raisons de douter des 
chiffres avancés par l'inventeur, l'intérêt principal résidant surtout dans le fait que l'appareil se comporte 
comme un véritable générateur d'énergie. La puissance mise à rentrée n'a que peu d'importance dès le 
moment où elle n'est qu'une fraction de l'énergie récupérée a la sortie ; il suffit en effet de dériver une 
partie de la sortie vers l'entrée pour réaliser un générateur de puissance à fonctionnement continu. 
Notons cependant que le courant débité en sortie est alternatif, de fréquence comprise entre 100 et 1 
000 Hz. Un dispositif approprié pourrait le ramener à 50 Hz et 220 V pour alimenter les appareils 
standard du marché. Il faudrait alors prévoir un autre convertisseur pour assurer l'alimentation en continu 
de l'oscillateur.
Restons-en pour l'instant au dispositif expérimental de Meyer. Il s'agit en fait d'une petite manipulation 
de laboratoire facile à reproduire par tout technicien disposant de l'appareillage mentionné, et c'est ce 
qui en fait l'intérêt. Car si l'inventeur n'a pas commis la moindre erreur d'interprétation, nous nous 
trouvons en face d'un appareil capable de modifier sensiblement notre civilisation dans la mesure où il 
peut être produit industriellement à peu de frais. Ce serait alors l'indépendance énergétique pour 
chacun, avec tous les avantages qui en résultent. Il est donc à souhaiter que l'expérience soit lar-gement 
reprise afin de lui assurer la plus large diffusion si les résultats restent aussi prometteurs que le sont les 
premiers essais. Bien sûr, le principe a été breveté par M. Meyer qui travaille dès maintenant à 
perfectionner l'appareillage pour élever encore le rendement. Après le générateur synergétique dont 
nous avons parlé, il y a deux mois, voilà donc un deuxième appareil qui prouve la possibilité d'exploiter 
au bénéfice de chacun une énergie réellement inépuisable.
Renaud de la TAILLE 



LA SYNERGETIQUE
ATTEND  TOUJOURS
DES CONTRADICTEURS SÉRIEUX
Notre article du mois de novembre sur la théorie synergétique et les expériences destinées à la vérifier 
nous a valu une masse de lettres. Pour le plupart, elles émanent de techniciens qui souhaitent reprendre 
l'expérience. Certains avaient même préparé quelques mon-
tages. A tous, nous avons été obligés de répondre la même chose : l'expérience faite en Belgique par 
Eric d'Hoker est un montage prototype destiné à vérifier une hypothèse, et non une machine industrielle 
dont nous pourrions diffuser les plans.
Dès maintenant, des expériences semblables á celle faite par E. d'Hoker sont en cours de réalisation 
dans plusieurs laboratoires. Précisons qu'elles se font sous l'œil critique de certaines « autorités » 
(notamment de la Faculté des Sciences) qui ont déclaré qu'elfes ne manqueraient pas de donner toute 
la publicité nécessaire à l'affaire en cas de résultat négatif ; et dans le cas où l'expérience serait  
probante. qu'elles trouveraient bien moyen d'en expliquer le résultat dans le cadre de la physique 
classique. Un très bel exemple d'esprit scientifique et d'honnêteté intellectuelle...
Pour ce qui est du courrier, nous retiendrons seulement quelques passages dans les rares lettres qui 
apportent des éléments de contradiction. Pour M. Penarmen, professeur de sciences au Lycée de 
Quimperlé « ... ce que dit Vallée n'est qu'un exposé, selon $a dialectique propre, de faits connus depuis 
longtemps... dans l'article il n'y a que du vent... » Ne soyons pas méchants et relevons seulement que 
cette « opinion » ne nous informe guère sur les défauts de la synergétique.
A Valence, M. Vergier, ingénieur, est lui a horrifié par le manque de sérieux de notre article sur la 
synergétique. n II relève que nous avions écrit 38,67 V/m pour valeur limite du champ électrique au lieu 
de 38,67.1015 V/ m. Il dit vrai, mais nous étonne quand il écrit a n'avoir rien trouvé dans le livre de Vallée 
qui contre te principe de conservation de l'énergie alors que l'expérience décrite (d'Hoker) fait paraît-il 
une drôle de brèche dans le mur I En vrai, la conservation de l'énergie est à la base de la synergétique 
et se retrouve évidemment dans l'expérience qui ne contredit rien du tout : l'énergie débitée par le 
générateur est prise sur l'énergie diffuse de gravitation. Rien ne se perd, rien ne se crée, comment a-t-il  
pu voir le contraire ?
Enfin, plus intéressant, M. Leborgne. à St-Ger-train est tombé sur un ouvrage édité en 1934 intitulé a Le 
grand secret de l'univers, la gravitation expliquée par ta radio-pression des ondes ultra-microscopiques 
:». On v trouve le principe d'une pression cosmogène omniprésente, milieu d'énergie vibratile permanent 
dans lequel nous baignons. L'auteur, P. Campbell, de Buenos Aires n'était autre que l'ambassadeur 
d'Argentine. Précisons que l'ouvrage était édité chez Hachette et que la thèse est, en effet, tout à fait 
synergétique.                                    



Pour secouer les atomes et leur faire rendre l'énergie qu'ils contiennent, il faut envoyer, avec un 
oscillateur à haute fréquence (de l'ordre de 173 kHz) une onde qui soit en résonance avec la vibration 
des électrodes du cuivre. Cela par l'intermédiaire d'un champ magnétique oscillant dû au bobinage relié 
à l'oscillateur et entourant le cuivre. Une partie du courant d'alimentation sert à polariser le métal, qui 
restitue alors jusqu'à 30 fois l'énergie consommée par l'oscillateur.

ЭЛЕКТРОСТАНЦИИ В СЕБЕ 

Хотя синергического эксперименты проводились в нескольких лабораториях, другой изобретатель, Мишель 
Мейер, пришел, чтобы принести нам генератора для питания принципе, но одинаково интересно. И вот 
начинается два инструмента, которые могли бы внести огромный научно-техническая революция: 
энергетическая независимость. , 

В настоящее время более чем 50 лет Физики открыли закон эквивалентности между материей и энергией: 
долгий путь из трудной работы и яркие исследователи достичь известного уравнения Альберта Эйнштейна. С 
того дня. знал, что можно сделать тысячи кВт.ч из любой камушек. и практическая работа началась 11 было 
войны дать вам красивый бум, который привел к выпуску одной энергию удара по всей урана: бомба четко 
доказал правильность уравнения W = mc2. После первой бомбы пришла второй, затем третий и после 
огромного массива взрывов. Цивилизация не выиграют много. 
Для него быть прибыльным, энергия должна была медленно обращается с поля. Но, видимо, исследователи 
знали мало Laire как фейерверк, и она занимает много лет, чтобы сохранить медленно развивать ядерную 
энергетику очень большая, очень тяжелая, очень дорогие и очень опасно. А так как официальный поиск 
ограничивается бомб и электростанций, это всего лишь несколько человек продолжать свою сторону рабочих 
мест, которые могут привести к отдельным генератором. Были многие неудачи, много увлечений вдруг 
посыпались, здесь мы регулярно получать теория априорных привлекательными, но они несовместимы после 
экзамена. Те, кто не очень редкие пока "только синергический 
Долина между Партией регионов в этом случае. Мы также получить описаний процессов сборки опыт, 
большую часть времени мы можем обнаружить ошибку из чертежа. 
Это означает, что мы представляем здесь, что последовательно допущения к нам, или непосредственно 
воспроизводимые опыты. И такой опыт, который мы сегодня доклад, который является одновременно 
потрясающей и легко воспроизвести любой инженер с некоторыми электрооборудования. Это работа 
молодого эльзасская, Майкл Мейер, студент науки, чьи исследования в настоящее время направлена на 
теорию электрических полей. В своей работе он опирается на результаты волновой механики и 1 "квантовой 
механики. 
Основная идея очень проста и основана на текущий дизайн электрического тока: он является лишь передача 
движущегося электрона от одного атома к другому под действием электрическом поле. В еще более общего 
движения грузов в настоящее время является, в металлах, где находится текущий проводимости, когда 
движение отрицательных зарядов электронов, вызванных присутствием на местах. Но всякий раз, когда есть 
движение заряженных частиц, есть электричество. Как материя состоит из атомов, которые сами сделали из 
положительного ядра, окруженного отрицательными электронами, это огромный ущерб. 
Весь вопрос в том, чтобы приводить в движение, потому что, в принципе, электроны находятся в равновесии, 
вокруг ядра, и требует ввода энергию направить их на прогулку в большом количестве и в том же 
направлении. Эта энергия может быть ввод изменения магнитного поля - процесс, используемый в 
переменного тока, тока, трансформаторы и т.д.. - Химическая реакция - аккумуляторы - луч света - 
фотоэлементы - и так далее. Но эта энергия всегда принесено извне, что является вполне естественным, если 
учесть, что материал содержит значительную энергию. 
Генератор Самое интересное, ни "Динамо" или фотоэлектрического элемента или батареи, даже если это 
атомная, но устройство, которая спасла обращается непосредственно в электрическую энергию, 
содержащуюся в металле. Вот где атомная диаграмма волновой механики, узор на них натравливают Мишель 
Мейер. Обычный дизайн немного упрощенный Latomie небольшого планетарной системы, с большим ядром и 
электронами на орбитах с очень конкретными. 
Нынешняя концепция физики отличаться от этой прекрасной простоты становится больше, чем статистика 



детерминированным. Это больше говорит о орбитальные электроны, но орбитальная сферической зоной 
вокруг ядра, где это только вероятность нахождения электрона в определенной точке. Всего атома 
рассматривается также в качестве колебательной системы, каждая частица связана с волной, и наоборот. Мы 
можем пойти дальше здесь. более точное знание заявителем механика волн и квантовой механики высокого 
уровня. Мы сохраняем только для понимания изобретения Мейера, что каждый атом является колебательной 
системы, частота которых может быть точно известно.Основная идея создания электрического генератора 
основан на использовании резонансные частоты, который через изменения Образцы области электронно-
ядра, орбитальный отличаются лучшего. Расхождение, это означает, что радиус этой орбиты, как правило, 
растут на неопределенный срок, что означает, что электрон покидает novau.Почему резонансной частоте? 
Потому что он известен в течение длительного времени в привлечении к колебательной системы энергию 
размахивали такими же темпами, он усиливает это движение насколько он хочет, и в целом на провал. Дело 
все еще находится известный мост рухнул потому, что солдаты перешли на шаг. Как кристалл стекло 
разбивается, когда тенор UT запускает свою грудь. 
Таким образом, любой колебательной системы может быть введен в вынужденных колебаний на провал: 
просто дать ему немного энергии на своей собственной частоте.Поскольку атом колебательной системы, 
можно предположить, что это возможно, чтобы получить электронно резонанс. Трудности пришли от крайне 
высоких частот, что связано 
Nux электроны: они имеют миллиарды колебаний в секунду, что значительно выше того, что мы можем 
производить. К счастью, резонансные явления возникают не только с собственной частотой осциллятора, но с 
любой частотой, несколько дольная единица или целое. Иными словами, если стандартная настройка задает 
тон на 440 циклов в секунду, оно помещается в резонансную частоту 440 Гц, и оба на 880 до 220 или 110 - так 
называемые гармонические частоты фундаментальным. 
Для атома, частота результаты уравнений и квантовых волн определяется выражением 1 
МОТ золота радиус орбиты выбрали, MO масса электрона, С со скоростью света, ε0 диэлектрическая 
проницаемость вакуума, E заряд электрона и Н постоянная Планка.Принимая меди, а орбитальные 
проводимости металла и для RO, мы найдем удобное для гармонических резонансных частот до 172 Гц 
753,867 На практике оно применяется к катушке, чтобы обеспечить магнитное поле той же частоты. 
Выбранного металла, медь в этом случае, погруженных в этой области альтернативных индукции и резонанса, 
атомы металла превращаются в электронно эмитентов. 
Поэтому создание ток, который на первый взгляд не очень оригинальным. Более интересным является то, что 
текущее производство меди значительно выше, чем нынешняя, необходимых для поддержания резонансных 
частот. При благоприятных условиях для установки, г-н Мейер пришел к множителя от 30 до 40: на 1 Вт 
потребляемой электроэнергии для поддержания частоты, и он, чтобы выйти от 30 до 40W напрямую 
использован. В соответствии с принципом сохранения энергии, то система ведет себя как конвертер, который 
черпает свою энергию внутри материала; энергии основного электронно-преобразуется в электричество. И это 
является независимым генератором энергии. 
В соответствии с двумя аспектами, теоретические и практические, устройство, разработанное Мейер не 
представляет значительные трудности. Для технологии, генераторы, способные достигать сотен кГц 
существуют. Те, кто служил в ранних экспериментах также были смонтированы сам изобретатель в 
соответствии с обычной модели колеблющихся схемы: компоненты, индукторы, конденсаторы, транзисторы, 
можно найти в торговле IE. Недостатком таких систем находится в их отсутствие стабильности частоты. Тем 
не менее, она должна быть точно в заданное гармоническое, которая представляет значительную девять 
точных цифр, он является значительным, точность.Продовольствие делает это, не проблема: от 6 до 15 В с 
нескольких десятков ампер, что оно есть сила из нескольких клеток 

равнина раунд. Что касается текущего производства, оно зависит от сопротивления схема используется, если 
сопротивление уменьшается, lampérage увеличивается, а напряжение остается почти неизменным. Первые 
испытания, следует, что предел в этом способ нагрева металла, используемого генератора. 
Что касается теоретических вопроса, мы можем лишь оставить специалистам DC прения Г-н Мейер 
обоснованность предположений авансы. Заметим однако, что эти уравнения вытекают из самых безопасных 
волновой механики или количественных и, чтобы не подрывать текущий соображений физического по 
сравнению с внутренней энергии атомного ядра и производительности устройства 10-7, это 0,00001%. Вскоре, 
без сомнений, но энергия, заключенная в одном грамме материал настолько огромным, что очень низкая 
доходность еще наши потребности в энергии на человека -- 
Существуют также ограничения специфических для данного устройства пределы ядерной стабильности, во-
первых, потому что мы не можем насоса вся энергия основного, не разрушая его, или, по крайней мере 
серьезно подорвать внутренние изменения баланса.Тогда некоторые практические ограничения, а 'поколения 
Tor этого вида ограничивается его внутреннее отопление, связанных с движением электронов, K потока, 
генерируемого приемником. 
Практическая реализация генератора этого потребуется генератор, катушка и металла.Наиболее сложной 
проблемой является то, что осциллятор, поскольку она стремится стабильности. Идеальным является 
использование кварцевого генератора, но это гораздо более дорогостоящего оборудования, что, 
колеблющегося схемы, которые могут сами горы. Он минусов имеет то преимущество, что гораздо более 
стабильным во времени.Катушка это не проблема, ее самоиндукции имеет порядка миллигенри (0,4 тн по 
сборке, что мы видели работу). Металла должен быть чист, как это возможно, без дорогих-Go.; Дорогие 
химикаты чистоты для первого испытания. Г-н Мейер выбрали меди, но в принципе эта операция будет то же 
самое с железом или алюминием. Приемник схемы, наконец, может осуществляться с помощью простого 



пассивного сопротивления к действию, или любое отделение потребительские устройства. 
Генератор был бы наиболее передовые самостоятельные, то есть той части текущего получили возвращается 
к вступлению для обеспечения хода генератора, в текущем 
Эксперименты, власть стабилизировалась на уровне 12 В и 0,1 А около 1 Вт Но наиболее важным для 
успешного проведения эксперимента является точное значение частоты, которая требует измерительного 
оборудования и высокий контроль качества: осциллограф, частотомер и мультиметр. Набор расходов тысяч 
франков. 
Но это устройство мы видели работу, и, если мы признаем, удивительно установку ошибки или дизайн, вывод 
показывает, что это совершенно новое устройство. Входа, мы уже сказали, были сделаны непрерывными 12 В 
для одной десятой ампер. На выходе мультиметром показал 20 В и 0,36 или 7,2 Вт до 3,2 Вт при входе. 
Выходная мощность, таким образом, в 6 раз вход, изобретатель рассказал нам, что он получил после 
поляризации медный проводник, 45 В и 1, затем 45 W. Коэффициент размножения достигло 37. 
Не удалось найти значение слишком высоко, когда мы пришли, частота не может быть стабилизирована с 
достаточной точностью. Тем не менее, у нас нет оснований сомневаться в приведенных изобретателем, 
основной интерес заключается в том, что устройство ведет себя как истинный генератора энергии. Власть, 
чтобы положить обратно не имеет большого значения с момента это только часть энергии выходного 
выздоровел, достаточно для получения части к входу для достижения мощность генератора при непрерывной 
эксплуатации. Обратите внимание на то, что нынешние выходные на выходе переменный частотой от 100 до 1 
000 Гц подходящее устройство может уменьшить ее до 50 Гц и 220 В для совершенствования стандартных 
рынке техники. Было бы затем предоставить другой конвертор для обеспечения непрерывных поставок 
осциллятора. 
Давайте придерживаться времени для экспериментальных Мейер. Это на самом деле небольшая 
лаборатория манипуляции легко дублируется любой технике с оборудованием уже говорил, и это делает его 
интересным. Ибо, если изобретатель не совершать какие-либо ошибки в интерпретации, мы имеем дело с 
устройством, которое может существенно изменить нашу цивилизацию, поскольку он может быть произведен 
промышленным при низких затратах. Это было бы энергетическую независимость для всех, со всеми 
вытекающими преимуществами. Следует надеяться, что этот опыт лар-Ment вернуться к обеспечению 
широкого распространения, если результаты являются перспективными являются первые испытания. 
Конечно, этот принцип был запатентован г-н Мейер, который в настоящее время работа по 
совершенствованию оборудования еще для повышения производительности. После создания синергетических 
мы разговаривали, два месяца назад, здесь второе устройство, которое свидетельствует о возможности 
использования в интересах каждого из них поистине неисчерпаемой энергией. 
Рено де ля РАЗМЕР 

Синергетического 
Still Waiting 
Contradictors СЕРЬЕЗНЫЕ 
Наш доклад в ноябре на синергетический теории и эксперимента для проверки она дала нам массу писем. По 
большей части они приходят из техников, которые хотят испытать еще раз. Некоторые из них даже готовы 
некоторые мои -- 
Tages. В целом, мы были вынуждены ответить на одно и то же: опыт в Бельгии Эрика d'Hoker прототип 
установки для проверки гипотезы, а не промышленные машины, которые мы могли бы распространять планов. 

Теперь эксперименты аналогичны тем, которые сделал Э. Hoker в настоящее время в нескольких 
лабораториях. Укажите, что они находятся под критическим взором некоторые "органы" (в том числе на 
факультете естественных наук), который сообщил, что эльф не преминут дать необходимую гласность в 
случае отрицательного результата, а где эксперимент будет убедительным. они найдут средства, чтобы 
объяснить результат в рамках классической физики. Прекрасным примером научного духа и интеллектуальная 
честность ... 
Что касается поста, мы сохраняем за собой лишь несколько мест в нескольких письмах, которые содержат 
элементы противоречия. Г-ну Penarmen, учитель информатики в лицее Quimperlé "... Долина сказал, что это 
заявление, в диалектике $ собственную, факты давно известны ... В статье есть только ветер ... "Давайте не 
злитесь и отметим лишь, что это" мнение "не сообщает нам о недостатках синергетики. 
В Валенсии, М. Vergier инженером, он с ужасом в связи с отсутствием серьезности нашей статье на пике. N II 
является то, что мы написали 38.67 В / м до предела электрическое поле вместо 38,67.1015 В / м. Он говорит, 
верно, но мы задаемся вопросом, если он написал ничего не нашли в книге долины из вас, кто против принцип 
сохранения энергии при описанном эксперименте (D'Hoker), потому что кажется, нечетная дыра в стене, я в 
истине, сохранения энергии лежит в основе синергетического и находится, естественно, в эксперименте не 
противоречит ничего: заряженных генератором принимается на энергию диффундирует гравитация. Ничего 
еще не потеряно, ничего не создается, как он мог видеть обратное? 
И наконец, более интересно, г-н Leborgne. Санкт-Гер самочувствия упал на книгу, опубликованную в 1934 году 
под названием "великую тайну мироздания, гравитация объясняется ваше радио-волны давления ультра-
микроскопические". Это в принципе давления космогенным повсеместное средней энергии резонансных 
стоять там, где мы купим. Автор, P. Кэмпбелл, Буэнос-Айрес был никем иным, чем после Аргентины.Заметим, 
что книга была опубликована Hachette и что аргумент, по сути, весьма усиливают друг друга. 



Стряхнуть с атомами и их энергия, которую они содержат, мы должны направить высокие частоты генератора 
(порядка 173 кГц) волна, которая является резонансным с вибрацией медными электродами. Это с помощью 
переменного магнитного поля в связи с катушки подключены к генератору и окружающих меди. 
Дополнительного питания используется для поляризации металла, который затем восстанавливается до 30 
раз больше энергии потребляется осциллятора. 
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